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Sao-Paulo (Brésil) 29 Mars 1947 
Samuel Bey Atiyab, 
Club Oriental, 
Caire 
Participons avec monde < Mihrajane > AI-Khalil une des gloires de 
l'époque. Les temples de Baalbeck s'écrouleront un jour mais seront éternels 
les temples que Khalil éleva pendant cinquante années pour la noble culture 
et littérature moderne des peuples arabes. 
CHAFIK MALOUF 
Président Ligue Andalouse 
Lettres Arabes 


Sao-Paulo (Brésil) 29 Mars 1947 
Samuel Atiyah, 
Club Oriental, 
Caire. 
Aux poëtes fervents des Cédres et du Nil qu'unit le tendre orguell 
célébrer Khalil je joins mon humble voix de ce lointain Brésil où ce grand 
jour je sens doublement mon exil. 


HECTOR KLAT 


Rio-de-Janeiro (Brésil) 30 Mars 1947 
Club Oriental. 
Heureux fiers voir notre grand poète Moutran à l'honneur sous haut 
patronage Sa Majesté. Vives félicitations souhaits succès fêtes, 
SAOUDA 
Ministre de Liban 


Washington, 2nd April 1947 
Samuel Bey Atiyah, 
Secretary. 
Ceremonies honouring poet Khalil Moutran. 
Oriental Club, 
Cairo 


Have just retumed Washington from United Nations. Announcement 
your ceremonies made in Arabic papers here. Many cireles interested. Have 


= NW 


contacted Messrs Zaïdan and Mirshak. Wish our great poet a long life of 
accomplishment and satisfaction and may you succeed in giving him full 
measure due him. 
CHARLES MALIK 
Lebanon's Minister 


Paris, 3 Avril 1947 
Khalil Moutran, 
Caire, Egypte. 


Ta gloire rejailit sur nous 
Docteur NAAME 


New York, 274h March 1947 
Fuad Sarruf 
14 Sharia Kassed, 
Cairo. 


The Arabic-speaking community of New York wishes to join with you 


in paying homage to Khalil Bey Moutran for his untiring efforts in both the 
literary and social fields. It 1s through men of his caliber and integrity that 
the Arab East can look with confidence to its continued progress and to 
contributing its share to the development of a better world 
MITCHEL E. HADDAD 
President. 
As-Salam Club of. New York 
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Dans cette semaine litk ll « de Khalil bey Moutran, le 
grand poète des pays arabes. premier orateur à 1 
féliciter, au nom du Rotary Club et en mon nom personnel. publiquement 
pour la haute distinction dont il vient d'être l'objet de la SM. le Roi 
Notre Auguste Souverain a voulu ainsi récompenser un des plus nobl 
exemples d'une vie entièrement consacrée aux Lettres, déroulée dans la plus 
haute abnégation et oubli d nt toutes Les L arabes que Sa 
Majesté vient d'honorer en 


Dans ce cercle d'essence internationale, il est logique et juste que soit 
rendu un hommage à Khalil Moutran, non seulement par esprit de coopéra: 
tion intellectuelle avec l'opinion égyptienne et arabe, mais parce que le poète 
que nous fêtons est un des écrivains qui ont le plus fait pour les échanges 
des deux cultures. Les Lettres européennes, françaises et anglaises, lui doi 
vent la diffusion en arabe de quelques-uns de leurs plus beaux chefs-d'œuvre 
et l'éveil de l'intérêt du grand public pour les littératures étrangères. Nou 
sommes donc dans la plus classique tradition du Rotary, en soulignant par 
cette réunion notre estime pour Khalil Moutran 


Comme il m'est agréable de se que LLEE. les ministres d'Espa 
gne, de Turquie, de Pologne, du L e Tchécoa] Secrétaire 
Oriental de l'ambassade française, l 

notre Invitation, ont tenu à s'associer à cette grande fête arabe. 


CEA) 


ge db 35 


ainsi que ants de l'intelligence, de la Culture et de 


s éminents représe 


l'Art européens que sont MM. Levy-Provençal, de Comnène, Bernard Guyon, 
Charles Kuentz, Henri Soulon, Pierre Joug aidez, Morik Brin, À. ] 
Hoyé et qui sont mi nous c après la loi rota: 

Vous me permettr un salut spécial à SE, M 


Ben Djennef, le premie musulman de la République 
auprés de SM. le Roi Ibn passage au Caire, a accepié notre 
invitation, étant lui-mên de la fusion des deux cul 


tures, sans modifier la personne 


original 
. 

Messieur 

Khalil bey Mo 


est né à Baalbeck, Liban, dans cette région sur 


laquelle les ruines du Temple du Soleil projettent une ombre de poésie épique 
4 qui ne sera pas sans influence sur l'adolescent grandi dans leur atmosphé. 
re. Au moment d'achever ses études à Beyrouth, déjà brôlant de la fièvre 
d'écrire, il publie un article qu'on jugea séditieux, et pour échapper aux 
représailles du tyran du jour, il céda slicitations de ses parents et se 


a évolution, car 11 it toutes les 
nçaise, dont il devait plus tard trani 


réfugin à Paris. Etape 


Puis, toujours conséquence de son esprit frondeur, il dut quitter la 

France et partir gypte, y arrivant ainsi du Liban par ce détour pari 
sien. En Egypte, il fut rapidement engagé par le fondateur de l'« Ahram 

Bichara Takla pacha, dont il fut le rédacteur en chef pour quelques an 

Se faisant remarquer par sa défense passionnée des libertés 

sire… Entre-temps, il avait traduit du 

français en arabe le Précis d'H Naturelle de Victor Dury (2 volu- 

es) et puis à étonnez pas, Messieur ing grands volu 

mes d'Economie Politique de Leroy-Beault ilaboration avec un 
teur en arabe des « Misérabl 


publique 


a style d'une grande qualité 1 


premier traité d'économie politique et 


d hn usage jusqu'aujourd'hui, 

he n nt pas longtemps dans ce 

domaine et revinrent à la p Mais Khalil Moutran avait également 
traduit en arabe < L'Education de la Volonté + de Payot, en annotant par 
des réflexions et c personnelles chaque chapitre. Puis 11 édite 
la « Revue Eg rois ans, se plurent à éerire les grande 
écrivains de l'époq sn en, < AI Gawacb Al 
Mascin » (Les Nouv 4 par on de cinq grandes 


imprimeries en une se diteur et d'imprimeur 
du pote 


Tant mieux pour la 


Cinquant 
d'hui, vous adme: 
juscules, sans analyse de: 


assée et qui continue jusqu'aujour 
je ne puisse en marquer que les Ma- 


AE 


Pour le théâtre, Khalil Moutran a publié quinze pièces environ, dont les 
traduction de Shakespeare : Hamlet, Macbeth, le Marchand de Venise 
Othello et le Roi Lear. Des traductions de Corneille : le Cid, Cinna, Po- 
lyeucte. De Racine, l'incomparable Bérénice : et de Victor Hugo, Hernani 


Traductions, diriez-vous, donc œuvres sans originalité : non. D'une 
que européenne en une autre langue européenne, la traduction est peut-être 
simple virtuosité, sans création, mais pas quand Il s'agit de langues d'un génie 
si différent que les langues anglaise, française et arabe. lei, il faut de l'adap 
tation ; il faut une nouvelle écriture de l'œuvre première ; il faut de l'inven: 
tion et du sens musical. Une splendide image, une phrase éclatante, des sto- 
phes puissamment orchestrées ou des vers d'une flexible douceur deviennent 
insipides, simplement traduites. 11 faut en habiller La pensée dans une forme 

ns aucun rapport avec la première et être soi-même un très grand écrivain 
arabe pour que le monologue d'Hamlet ou une tirade d'Hernani où une 
plainte de Bérénice produisent en arabe la même impression qu'en anglais ou 

français. C'est ce que Khalil Moutran a réussi comme pas un, car il 
s'était donné pour but de recréer en arabe le style de l'auteur, Aussi, le style 
arabe de Moutran, dans son adaptation de Macbeth, n'a rien de commun 
avec son style arabe dans le Cid où dans Hernani. Comme son talent est 
riche, carié, il salt lui faire rendre la violence, la noblesse où la tendre spiri 
tualité par des gammes de mots précis et musicaux 


C'est pourquoi ces prétendues traductions sont classées comme des 
œuvres dans lesquelles la contribution de l'adaptateur lui est comptée autant 
qu'une création le triomphe de Khalil Moutran iut dans 
l'adaptation des Nuits d'Alfred de Musset. Entre lui et le févreux romanti 
que, vibrant de toutes les émotions jusqu'à la douleur créatrice de chefs 
d'œuvre, de profondes affinités permirent à Khalil Moutran de donner en 
arabe des Nuits de Mai et d'Octobre qui ne cessent d'exalter l'ardente jeu: 
nesse qui les Lt et s'en inspire 

L'influence de ces traductions de Khalil Moutran a été énorme et a cré 
un grand mouvement de curlosité vers les Lettres occidentales 


Mais ces ouvrages, si précieux qu'ils soient. ne sont pas ceux qui ont 
assuré à Khabl Moutran sa gloire poétique, son titre de poète des peuples 
arabes. 


C'est l'extraordinaire variété de ses poêmes, des chefs-d'œuvre dans 
chaque genre. 


Il a écrit u ende des Si en puisant dans l'His- 


toire de l'Egypte et dans l'Histoire Universelle des figures de Rois, de Mar 
tyrs, de Héros pour en faire le sujet d'épopées souffle et d'un 
saisissant rellef d'Images. Son Ramsès Il et n sont parmi les plus 
beaux poèmes de la littérature arabe. Mais dans la sonorité des p 
la splendeur des images, se glisse toujours une pensée philosophiqu 
sès, c'est le conquérant qui, grisé par ses victoires et sa popularité, finit par 
se croire dieu. après s'être proclamé chef de la religion et avoir tyrannisé 
son peuple, 


Néron, c'est le tyran qui, s'llusionnant sur ses dons artistiques, finit par 


brüler Rome pour y puiser une inspiration. Mais à qui la faute ? Au peuple 
romain qui s'est laissé faire. Et il établit la responsabilité des peuples dans 
l'instauration des dictatures, quand il leur dit : « Chaque peuple crée son 
Néron ». Cette description de l'incendie de Rome par Moutran est devenu 
une page d'anthologie. 

Mais voici que, de l'antiquité, la pensée du poète glisse lentement vers 
les temps modernes, et Moutran s'attaque maintenant aux autocrates du jour. 
1 a la haine de la tyrannie et écrit une série de châtiments, de poèmes Ven: 
geurs qui retentissent dans tout le monde arabe, Il devient l'expression de 
Ses aspirations, et mérite nom de poëte des peuples arabes, ce cou: 
ronnement qui vient de se dérouler à la cérémonie de l'Opéra. 


Une des caractéristiques de la potsie arabe est le poème de circons 
tance en l'honneur d'un personnage de marque, soit de son vivant, soit après 
sa mort. Dans la poësie occidentale, ce genre semble plus où moins faux 
mais, en arabe, est des plus naturels et sa tradition, remontant à des siècle 


‘en arrière, est arrivée jusqu'à nous pleine de vigueur. Les poètes médiocres 
font une banale flatterie et leur poëme meurt avec l'actualité, Mais les grands 
poëtes en font des œuvres qui demeurent. Un Khalil Moutran, par exemple 
Pommence par en faire des portraits d'analyse psychologique Il pènètre 
‘dans le profond même de son héros, démonte son mécanisme cérébral et 
affectif, les motifs moraux de son acte, et le personnage devient ainsi un 

type >, un « caractère > qui a sa vie propre. Bien plus, en le situant dans 
les événements qui lui ont permis d'affrmer sa personnalité. il commente le: 
événements au point de vue général et le potme devient une page de grande 
Histoire comme son poème sur la mort de Moustapha Kamel, de Saad Zagh 
loul où de Chawky bey. Dans le recueil qui bientôt paraîtra, en suivant la 
filère de ses poèmes, on découvrira qu'ils forment une véritable histoire de 
l'Egypte durant les dernières cinquante années. 

De tous les poëmes et discours qui, depuis quelques années, sont récités, 
prononcés ou écrits en l'honneur de notre grand poète, il se dégage une idée 
Rapitale : Khalil Moutran est le maître de l'Ecole Moderne, l'homme qui a 
rafeuni la poésie arabe, qui lui a ouvert des horizons nouveaux. Jugement 
que personne ne discute et qui lui fait une place à part dans la lttérature 
Arabe, celle d'une tête de chapitre, d'un chel de file 

an à voulu prouver que Ia langue arabe se prête à tous les gen 
qu'elle n'est pas rigide, immuable. Après en avoir tiré les grandes s0- 
norités orchestrales de la poësie épique, nous avons vu comment il l'a sub. 
éllisée jusqu'aux résonances des Mits de Musset : puis ce furent des po 
mes verlainiens, avec cette fluidité, cette n toute chose, aux 
quelles répondirent ensuite la simplicité à Sully Prudhomme où 
M précieuse virtuosité d'un Rostand. Sous la plume de Moutran, la rime de- 
vient légère, chatoyante, loyale, tandis que le rythme s'assoupit et se pré. 
te à toutes les cadences. Malgré l'opposition des conservateurs farouches, 
il introduit des innovations qui offrent à tous les talents les possibilités d'ex: 
pression, qui s'adaptent à l'évolution des temps. Aussi les jeunes se réclament- 
Às de lui comme Chef d'Ecole et considérent-ls Moutran comme un des 
leurs, aussi jeune qu'eux. 

Jeregreite de n'avoir pas devant moi deux ou trois heures de temps 

pour Vous lire des poêmes illustrant cette étude et de ne pouvoir vous en 
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FESTIVAL 
KHALIL MOUTRANE 


Le Caire fête, en ce moment, un de ses poètes qu'il chérit le plus : Khalil 
Moutrane. Si la capitale de l'Egypte a le bonheur de l'avoir sous son ciel, 
de garder un perpétuel contact avec son génie poétique, sa bonté légendaire 
sa courtoisie exquise, sa complaisance à toute épreuve, le monde arabe tout 
entier a les yeux tournés vers lui, admire son œuvre, se berce de ses chants, 
sent qu'il appartient à chaque pays, à chaque pensée. Les années n'ont fait 
que grandir en Moutrane non seulement le poète mais encore l'homme : sa 


spiritualité s'élevant l'a mis sur le plan du surhumain 


Né à Baalbeck, Liban, où l'un des plus beaux temples de l'antiquité donne, 
éternellement, l'exemple du grandiose, Khalil Moutrane reçut une culture 
française aussi bien qu'arabe, Venu en Egypte à la fin du siècle dernier, il 
débuta dans le journalisme sans se sentir jamais attiré vers la politique, 
fonda un quotidien < El Gawaeb el Masria », puis une revue dans laquelle 
il exposa ses idées sur la rénovation de la langue arabe, de sa p de 

musique, faisant figure de précurseur, Il fut le premier à mettre le conte arabe 
dans un moule poétique, ainsi < La Jeune Monténégrine > qui rappelle les 


sèmes de Byron et de Victor Hugo: 


S'affranchissant de l'hératique « Kassida », Moutrane composa d 
des stances, des quatrains où les vers riment deux à deux 


Son amitié pour Moustapha Kamel fut le sujet de poëmes épiques d'une 
magnifique envolée: Sa Muse féeot ans tous les domaines : amour. 
nature, histoire, méditation. S + recueil, Divan al Khalil, parut 
en 1908. Hechmat pacha, alors mi e l'instruction Publique, lui confia 
la traduction du Traité d'Economie Politique de Leroy-Beaulieu, en col 
ration avec Hafez Ibrahim. Dans le silence de son bureau, il étudie Shakes 
peare et met en prose arabe littérale, Othello, Macbeth, Le Marchand de 
Venise, le Roi Lear et, de Corneille, Le Cid. Trés jeune il comporte l'estime 
de ses émules, la célébrité. Un groupe d'intellectuels comprenant des noms 
prestigieux comme ceux de Saad Zaghloul, Loutfy el Sayed, Abd el Aziz 
Fahmy, venait de fonder la première Université Egyptienne sous l'égide du 
Prince Fouad. L'on donne une fête en son honneur à laquelle prend part tout 
le monde arabe. Y furent lus des vers composés sur les rives du Barada 
comme sur celles de l'Euphrate. Le Khédive Abbas, qui venait de le décorer, 
y délègue son frère, le Prince Mohamed Al pour y prési 


HAE 


Khalil Moutrane a aimè. Saït-on qui 1 a at 7 Le fait est que sa passion 
lui a inspiré une chaîne de poèmes autoblographiques profondément roman- 
tiques : Histoire de deux Amants. Romantiques aussi sont les poèmes de sa 
jeunesse — il avait une prédilection pour le Chantre des < Nuits >. Ceux de 
la mâturité sont marqués de la philosophie et du mystère shakespearien. 


Mais Khalil Moutrane est, avant tout, lui-même novateur. Au lieu de faire 
comme les anciens, de chaque vers une entité, il a fait du morceau une entité 
sa poésie est descriptive, imagée, colorée comme une palette ; sa prose, dé. 
pouillée de fioriture et d'emphase, est tissée de mesure et de vérité. Sa pen- 
sée est rationnelle : elle vise au perfectionnement moral, ne va pas en 
guerre contre la fatalité. Avec l'âge, cependant, elle s'empreint d'un peu de 
pessimisme : il se rend compte de l'incapacité de l'idée contre le torrent des 


passions humaines 


Prenez la Conscience, enveloppez-la d'un linceal fait de périphrases et de 
figrres de rhétorique, puis couchez-la dans un tombeau et dites-lui « Pas de 
Miséricor 


courant des années lui fit perdre des amis très chers. Les panégyriques 
que leur mort lui a inspirés sont de véritables morceaux d'éloquence. L'un 
des plus beaux est celui de Sand Zaghloul. D'une culture encyclopédique, il 
a écrit une « Histoire Universelle ». Dans son poème < Néron » souffle un 
vent d'épopte, et dans « Ramsès 11 > de grandeur. 


Dans la vie quotidienne, Khalil Moutrane est le meilleur des amis, le plus: 
discret des bienfaiteurs, le plus disert des causeurs et le plus enjoué. Se 
amis sont innombrables 


Il a beaucoup gagné, beaucoup donné, très peu gardé. Il est, cependant 


armi les plus riches de la terre si l'on veut considérer l'offrande des cœurs: 


comme une spirituelle richesse 


GENIE D'ORIENT 
ET 
GENIE D'OCCIDENT 


XHALIL BEY MOUTRANE PLAIDE, AU NOM DE LA BEAUTE, 
POUR UN LARGE HUMANISME. 


Le Caire a connu ces jours-ei une atmosphère de très haute potsie, C'est 
la semaine Khalil Moutran 


À tous les degrés de notre société &gy 'était à qui rendrait le plus: 
bel hommage au grand poète. Et Sa Majesté le Roi a consacré, couronné le 


tout, en manifestant à l'homme, comme au p ppréciation auguste. 11 
a donné Son patronage au festival et au gala d'ouverture, et Il a daigné se 
faire représenter par le conseiller de presse du Cabinet royal, SE. Karim 
Tabet bey. 


Sans doute, tous les sujets de Sa Majesté sont égyptiens, sans priorité 
ai distinction d'origine, mais Khalil Moutrane est né à Baalbeck (Liban). Sa 
Majesté, qui a l'exquise délicatesse d'une mémoire qui se souvient exacte 
ment, a choisi celui qui, parmi les dignitaires de la Cour, se rapprochalt le 
plus de la famille spirituelle de Khalil Moutrane, comme lui, fils de la premté 
re patrie, tout en s'étant affirmé d'une manière émouvante, ls, et fils très 


loyal et très digne, de la deuxième patrie 


Plus encore au cours de ce même gala d'ouverture, à l'Opéra royal, Me 
Fikry Abaza, du comité d'organisation, a donné lecture des paroles extré 
mement bienveillantes que le représentant de Sa Majesté était chargé de com 
muniquer à Khalil Moutrane. D'ordre de Sa Majesté, il l'invitait à ses côtés 
à la baignoire où il se tenoit, ceci disait le message, en signe d'appréciation 
de « votre valeur, de votre loyalisme, et de ce que vous doivent les lettres 
arabe 


Le message est très très beau, et tout commentaire dirait moins que le tex- 
te même du message. Et S.M. le Roi vient de lui donner le titre de Bey, vou 
lant que rien ne soit 


À la manifestation du lendemain au Shepheard's, le président du Sénat, le 
Dr M. Hussein Heykal pacha, ft une allocution marquée par le plus pur hu- 
manisme. Il termina en mettant bies le fait que les Lettres, sont 


immensément redevables à Khali 
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Moutrane la séduction du français se faisait plus attractive à travers cet bon 
me qui était fin, élégant, aimable, sage, pondéré, dont la langue était une au- 
dition d'art 


M. Tourain, vit mes essais, dit Moutrane. Il m'a dit simplement à : « C'est 
nul. Nul parce que trop riche, trop encombré de sujets, c'est trop compact, 
trop touffu, trop entassé. La littérature française est faite de simplicité, es- 
sentiellement. Souvenez-vous-en d'abord et toujours. Et puis il faut faire 
votre choix : vous écrivez ou en arabe ou en français. Ne perdez pas de vue 
que le progrès d'une langue se fait toujours aux dépens de l'autre 


Et c'est au contact de ce maître, me dit Moutrane, que j'appris à « délabi- 
rynther > ma pensée. que j'appris d'abord à concevoir clairement puis à m'e 
primer simplement, Je transportais cet esprit dans mes jeurnaux en arabe 
lisant les chefs-d'œuvre des deux littératures, je ne dépréciais ni l'une ni l'au- 
tre. Je réunissais mon matériel, pour arriver à harmoniser les deux emprein: 


Les que je portais en moi-même 


A propos de Musset 

Je suspends ici la conversation avec Moutrane rapporter un fait, et 
j'en demande pardon à sa très réelle modestie. J'ai appris par des contempo- 
rains de sa jeunesse que : Khalil Moutrane avait 20 ans lorsque le deux: 
me personnage du Ministère de l'Education nationale français d'alors le pré 
senta à l'un des plus grands < Salon à l'époque, un « Salon 
était un « Salon > c'est-à-dir restige une certaine action dé- 
terminante sur les lettres, où le jugement littéraire de Paris, À 
cette époque, se diseutait le y » de Musset, c'est-à-dire que le snobls 
me, ou l'on ne sait au juste quoi, amenaît une certaine presse à placer Mus 
set dans la catégork deuxième ordre. Et la discussion était fi. 


vreuse dans ce sal 


La dame de céans, intéressée par ce jeune étranger au regard très vif, lui 
demanda ce qu'il pensait de la tentative de diminuer Musset. Moutrane, et 
je le redis, n'avait que 20 ans. Îl ne se laissa pas intimider par le voisinage 
de tant de personnalités. Il dit donc avec assurance, à la dame de céans, que 
l'Orient suivait avec honneur le mouvement littéraire de l'Occident et que 
lui-même était fort étonné de cette tentative de diminuer Musset, poète de 
valeur mondiale et qui bénéficiait d'une admiration justifiée. Il demanda que, 
sur le champ, quelqu'un lise une des œuvres, et qu'on la discute. On lut 

Rolla » — À l'issue de la lecture, Moutrane demanda à l'aéropage si l'on 


pouvait trouver, dans une autre poésie, un souffle plus poétique, un élan st 


beau, une rime si riche, et autant de génie dans la manière d'exprimer les cho- 
ses ? Moutrane parlait avec assurance et une voix décidée. On applaudit 


— Vho— 


beaucoup, son courage et sa rectitude de jugement. Après cela, Moutrane 
vit s'ouvrir à lui les « salons » les plus distingués. 


La bonne formule 

Moutrane, profondément oriental et ne cessant jamais de l'être, bien au 
contraire, avait, à l'occasion de ces contacts, trouvé davantage encore les 
moyens de pénétrer au cœur même de la pensée occidentale. N'est-ce pas à 
lui que nous dévons, à côté de son œuvre originale, les traductions les plus 
pures des chels-d'œuvre de Corneille, Racine, Shakespeare, et d'autre œu- 
vres maîtresses dans le domaine de l'Economie politique et de l'Histoire ? 


Quand j'ai demandé à mon éminent interlocuteur une « formule-clé » pour 
que se fasse couramment le < joint > entre la pensée occidentale et celle 


erientale, il m'a dit 


La formule est toute simple. Pour un oriental, commencer d'abord par 
être oriental, c'est-à-dire avoir une formation profonde, sérieuse, étendus 
des études aussi complètes que possible, un esprit ouvert à toutes choses et 
une bonne connaissance du monde extérieur, Si la connaissance est dirigée 
dans le but d'arriver à plus de compréhension, plus d'ampleur, les Ori 
découvriront des trésors inouis. Et d'ailleurs en cela ils ne feront que suivre 
le chemin même des anciens. Les Bédouins avaient emprunté aux Persans, 
aux Syriens ce qu'ils n'avaient pas et, par une sage assimilation, faisaient 


que, sous la plume arabe, ceci devenait une chose arabe 


Et Moutrane termine son message par ces paroles très belles : « Dans le 
domaine des connaissances humaines tout le monde est admis à faire des re- 


cherches, à faire son apport et à puiser aux trésors déposés par les autres. 


Recherchez le Beau, rendez-lui hommage. Et quel hommage plus grand que 


celui de le faire sien, en se l'adaptant 


Moutrane a dit ces choses en marquant le point d'une main ferme, et son 
regard était celui d'un jeune, à qui les années ont donné plus d'élan, et sûre- 
ment pas moins d'éclat, Quant, à Paris, à 20 ans, il prenait la défense de 
Musset, il n'était pas plus éclatant 

Et aujourd'hui il prend la défense de l'Humanisme, le vrai, qui dépasse les 
frontières. 

11 revendique pour tous le droit d'acquérir le Beau, sur quelque rivage que 
l'on 5e trouve. 

Que Dieu nous garde Moutrane et son souffle. On ne fait plus beaucoup 
de gens de sa taille. 

MARIE-CATHERINE BOULAD 
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